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Mot du Président 

 

Une grande partie de ce numéro est consacré à notre présidente honoraire, Huguette Reynaerts, qui, après 

une longue maladie, est décédée début septembre. 

La cérémonie d’adieu, qui s’est passée le 10 septembre à Lochristi, près de Gand, sa ville natale, a montré 

que son engagement était toujours aussi fort, que ce soit pour la conservation de la nature, les droits des 

femmes pour l’égalité ou la fondation d’une famille, toujours elle considérait son implication comme une 

lutte. 

Huguette nous a laissé un héritage important. Autour du Bois sous les Granges, une équipe de volontaires 

s’est créée pour continuer l’œuvre d’Huguette. La preuve en est le nombre de nouvelles activités qui se 

dérouleront à la Maison de la Semois ardennaise. Natagora nous fait confiance, car nous venons de 

recevoir un subside de 4.500 euros pour aménager le centre d’accueil avec du nouveau mobilier, du 

matériel audiovisuel pour les formations et conférences et un abri de jardin pour stocker le matériel de 

gestion des réserves. La commune de Vresse-sur-Semois a octroyé un subside de 500 euros pour Les Amis 

du Bois sous les Granges. 

Et la vie de notre régionale continue: même avec un confinement assez strict, nous sommes parvenus à 

organiser beaucoup d’activités, comme vous pouvez le lire dans les pages qui suivent. Une étape dans la vie 

de notre Régionale est certainement le projet Life Connexions, qui permettra d’étendre notre réseau de 

réserves naturelles, pour lesquelles nous cherchons encore des volontaires qui veulent aider à la gestion: 

faucher, couper, clouer, transporter ou aider dans l’intendance de ces sorties conviviales doit rester une de 

nos priorités. 

Dans l’esprit d’Huguette, nous avons également repris des ateliers et conférences dans la Maison de la 

Semois ardennaise, avec des ateliers nature, d’artisanat, des stages de photographie, et des tables rondes 

sur le loup. Découvrez toutes ces belles initiatives à l’avant-dernière page de notre revue. 

Il me reste encore un message du fond de mon cœur: MERCI HUGUETTE, pour toutes les merveilleuses 

choses que tu nous as laissées. 

Hendrik Devriese 
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Témoignage : “ Huguette, notre présidente régionale “ par Mathieu Gillet 
 

Il y a 12 ans, également au mois de septembre, un éditorial dans ce même bulletin régional – le 1er numéro de notre 
Raiponce – me faisait découvrir les actions de Natagora en Semois ardennaise via une volontaire bien active. Bien que 
native de Flandre, elle semblait déterminée à faire bouger les choses pour la nature dans notre région ! Peu importe 
nos différences d’âges ou de cultures, son discours fédérateur qui prône la protection de la nature me parle. Bien 
qu’hyper dynamique à la tête de la nouvelle régionale Natagora Semois ardennaise, cette présidente restait une 
dame très humble et de nature assez discrète… c’était Huguette. 
 

D’années en années, de projets en projets, de réserves en réserves, de mails en mails… en mails… en mails… (et j’en 
passe ;) une relation de confiance, de respect mutuel et d’enthousiasme s’est créée… entre Huguette et moi… mais 
également entre Huguette et les autres nombreux volontaires qui se sont impliqués de près ou de loin durant cette 
dizaine d’années ! 
 

Ce rôle de présidente régionale, Huguette l’a porté avec cœur, et même avec toutes ses « tripes », consacrant ses 
dernières années entièrement à notre cause. Véritable moteur pour ses troupes, elle était aussi un exemple en 
proposant continuellement de nouveaux projets, mais également en réalisant ceux-ci : sensibilisation, création 
d’artisanat, récolte de fonds, actions de communication, recensements… jusqu’à la création de réserves naturelles  ! 
Pas le choix : nous « devons » la suivre !! ;) De toutes ces aventures, je garde en mémoire une multitude de beaux 
moments, parfois de plus durs. Quelques moments privilégiés aussi : un recensement au calme, l’échange d’un dessin 
ou d’un objet d’artisanat, toujours très humblement… mais pourtant réalisés avec beaucoup de talent ! 
 

De ce modèle de présidente, je retiens – entre autres – deux notions essentielles : 
 

- Chacun, quels que soient ses compétences ou son âge peut apporter sa pierre à l’édifice ! C’est d’ailleurs en 
répétant encore et encore de « petites » actions qu’Huguette a finalement réussi à en réaliser de très grandes ! 
Elle nous disait souvent que « chaque petite action réalisée est déjà un + pour la nature ! ». Avis aux futurs 
volontaires donc ;) 

 

- Lorsqu’elle évoquait les membres de notre régionale, Huguette parlait aussi d’un « groupe d’amis de la nature ». 
En effet, nous nous rassemblons tous pour la même cause : la protection de la nature. Mais pas uniquement pour 
donner de notre personne, il importe aussi de se sentir bien dans ce groupe, d’y trouver sa propre place. Ces 
valeurs chères à Natagora, Huguette nous les a très souvent rappelées : la convivialité, l’ouverture, le respect, 
l’esprit de camaraderie… Pourtant, comme dans tous groupes, chaque membre est différent et a sa propre 
personnalité. Mais c’est cela aussi qui fait la richesse d’une équipe. Alors, lorsque les petites « querelles » se 
présentent, pensons avant tout à cet esprit d’équipe, à notre objectif commun et au plaisir pour lequel nous 
souhaitons nous impliquer bénévolement.  

 

En tirant toujours « son » équipe vers l’avant, Huguette a placé la barre bien haut. Puissions-nous chacun garder un 
peu (beaucoup) de cette merveilleuse motivation pour poursuivre nos actions en Semois ardennaise, toujours par 
plaisir… et avec le sourire ! 
 

Merci Huguette. 
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Huguette et sa réserve par Thierry Gridlet 

 
J’ai 10 ans et pourtant je ne suis plus une enfant ! Avoir une maman biologique est… naturel. Avoir une maman 
naturelle n’est pas forcément biologique ! Moi, j’ai la chance d’avoir les deux : une maman biologique, une brebis… et 
une maman naturelle… Huguette ! 
Les deux ont veillé sur moi avec bienveillance depuis ma naissance, le 18 avril 2011…  
 

Il y a un peu plus de 15 ans, Huguette a choisi de s’installer dans la région de la Semois. Elle a fait construire sa jolie 
maison à Chairière, juste à côté d’une forêt marécageuse destinée à devenir un lotissement… pourtant difficilement 
réalisable. Persuadée de l’intérêt biologique de l’endroit, Huguette a réussi à acquérir ce terrain auquel Natagora a 
ensuite donné le statut de « réserve naturelle ». 
 

Tout comme elle l’avait déjà fait avec sa famille dans la région gantoise, Huguette s’est lancée dans un pari un peu 
fou : gérer la réserve – avec des bénévoles et nous, moutons Herdwick – tout en lui donnant une vocation éducative. 
Toujours proactive, Huguette a conçu un circuit de découverte de la réserve et comme ses projets naissaient les uns 
après les autres avec une facilité déconcertante, elle s’est mise dans la tête de construire un centre d’accueil  : la 
Maison de la Semois ardennaise.  
 

Avec mes sœurs Digitale et Dorine et ma maman biologique 
Marguerite, je croise ainsi régulièrement des visiteurs qui 
arpentent notre petit domaine sur des caillebotis, tenant 
parfois dans leurs mains un petit livret de découverte.  Je 
les vois également flâner longue-ment dans le grand abri, 
en forme de séchoir de tabac, typique de la région. On 
m’a dit qu’ils y faisaient leurs petites emplettes… des 
cadeaux, des produits artisanaux… dont certains sont 
parfois fabriqués avec la laine qu’on nous ôte juste 
avant l’été. Je les observe également se plonger dans 
de la documentation nature ou fouiner dans une 
petite brocante ! Nous aimons côtoyer ces visiteurs 
amoureux de nature qui nous font souvent de 
délicieux compliments. Parfois, je les entends dire que 
nous sommes des peluches… et j’ai alors le cœur 
comme un petit nuage, à qui je ressemble aussi 
paraît-il. A la réserve naturelle Bois sous les Granges, 
on peut dire que l’espèce humaine est en harmonie 
avec toutes les autres. Respect, émerveillement, 
connaissance, créativité… sont des mots chers à 
Huguette qu’elle a réussi, ici, à imprimer dans le cœur de 
tous les visiteurs surpris par la beauté du lieu : la réserve, le 
centre éducatif, le jardin et le verger.  
 

Depuis la fin de l’été, comme mes sœurs et maman, nous avons un 
peu de vague à l’âme. Huguette, malgré un courage infini, a rejoint le 
paradis des oiseaux et des papillons qu’elle aimait tant. Jusqu’au bout, elle a 
suivi la vie de sa réserve, de ses habitants, de ses Amis du Bois sous les Granges, a construit des projets pour 
poursuivre l’œuvre qu’elle avait entreprise avec efficacité et tellement d’humilité. Humilité… oui, humus, la terre. Celle 
qu’elle chérissait tant… Mais avec le reste de mon paisible troupeau, nous avons choisi de continuer à faire vivre la 
réserve, à l’entretenir avec enthousiasme. Les « VolonTerre » de Natagora Semois ardennaise sont eux aussi unanimes 
sur ce point. Le « Bois sous les Granges » et la « Maison de la Semois ardennaise » vont continuer à faire vivre l’âme 
d’Huguette. « Continuité » est le fil qui nous relie, nous, moutons, volontaires… et Huguette. 

 
Dauphinelle… via la plume de Thierry Gridlet 

  



5 

Ma rencontre avec Huguette - Mari Luz Sanchez 
 

Début 2006 Huguette Reynaerts, déjà membre de Natagora mais pas encore volontaire, téléphone aux bureaux de 
Natagora Bruxelles. Elle explique qu’elle fabrique des petites poteries en forme de champignons, qu’elle  aimerait les 
vendre chez elle dans son salon au bénéfice de notre association. Je ne connaissais pas Huguette, j’ai trouvé l’idée 
bien sympathique. Néanmoins, je doutais fort qu’il y ait une suite. 
 

Quelques mois plus tard, Huguette me rappelle et me propose de passer à Bertrix pour parler de Natagora. C’était un 
jour de novembre gris et pluvieux. Durant le trajet, j’étais perplexe … Qui allait se déplacer par ce temps? Quelle fut 
ma surprise quand, arrivée au Centre Culturel de Bertrix, je trouve une trentaine de personnes prêtes non seulement à 
s’informer sur Natagora, mais certaines disposées à s’investir dans une régionale Natagora ! Et bien sûr, la presse 
locale y était aussi. 
 

Oui, Huguette avec la vente de ses petits champignons en terre avait bien récolté de quoi organiser l’événement.  
Mais elle avait surtout mobilisé les personnes autour d’elle pour lancer une dynamique locale et créer la régionale 
Natagora Semois Ardennaise! Par la suite, Huguette n’a jamais arrêté, des idées plein la tête et un enthousiasme à 
toute épreuve. Tous les moyens, petits ou grands, étaient bons pour motiver, mobiliser le plus grand nombre afin de 
faire connaître et protéger sa chère Semois Ardennaise.    
 

Mari-Luz Directrice du département volontariat 
 

Huguette Naturaliste – Hendrik Devriese 
Ma première rencontre avec Huguette était un recensement botanique au printemps 2016. Etant moi-même actif en 
botanique depuis longtemps, j’étais frappé par sa connaissance approfondie de la flore de la région. Et quand il y 
avait le moindre doute sur l’identification, elle sortait sa flore pour vérifier les différents caractères. Par la suite, je me 
suis rendu compte, que ses connaissances portaient également sur les champignons, les oiseaux, les mammifères et 
les invertébrés. Elle était généraliste, mais généraliste confirmée dans beaucoup de domaines. Qui ne se rappelle pas 
les petits films qu’elle envoyait à tous les sympathisants, dont plusieurs concernaient l’une autre plante ou quelconque 

animal, dont parfois, je ne connaissais pas l’existence ou que 
je croyais trop rare pour être vu en Belgique. 
Je crois savoir pourquoi Huguette avait une si grande 
connaissance détaillée de beaucoup d’espèces. Etant 
également artiste, elle dessinait plantes et animaux ou elle 
faisait des maquettes. C’est vrai que c’est la meilleure façon 
de se faire une idée précise des caractères des plantes et 
animaux ! Ainsi que de donner des formations sur le sujet, 
ce qui demande des recherches et la lecture de la littérature 
sur le sujet. En tant que naturaliste, elle combinait être 
artiste et professeur ! 

Hendrik Devriese, Président RNSA 
 

Huguette notre voisine– Claude Eustache et Jean-Pierre Van Brempt 

Il y a une quinzaine d’années, nous avions pour voisin un bois de mélèzes qui nous apportait pas mal de nuisances. 
Un matin, nous avons vu une équipe de bûcherons qui a mis tout cela à blanc. 
Des travaux de constructions ont commencé, et avant même qu’ils ne soient terminés, une dame (Huguette) venait 
régulièrement sur le chantier pour effectuer des plantations en bordure du terrain. 
A côté de la maison, se trouvait un grand terrain marécageux qu’un promoteur voulait lotir. Nous avons appris en 
2006 que pour protéger ce site exceptionnel, Huguette en a fait l’acquisition et a créé la réserve du Bois sous les 
Granges. 
C’est alors que nous avons vraiment fait sa connaissance et qu’elle nous a informés en détail de ses projets. Son 
enthousiasme nous a décidés à nous faire membre de Natagora et de participer à son projet. 
Au fil des années, d’une voisine Huguette est devenue une amie qui nous a fait prendre conscience du besoin de 
protéger la nature et la biodiversité 
 

Claude et Jean Pierre 
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Hommage à Huguette dans la presse 

 
Article d’Etienne Wanlin paru dans l’Avenir Un article semblable est également paru dans Vlan éditions Beauraing et 

Libramont.  

D’après un communiqué de presse de Thierry Gridlet. Merci à tous pour ce bel hommage à Huguette. 
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CCoonnttaaccttss  bbéénnéévvoolleess 
 

Le Comité restreint 
 

Hendrik DEVRIESE, président 
0472 295391, drie@me.com 
 

Marie Jeanne DECAMP, secrétaire 
0478 776351, jeanne.rsa35@gmail.com  
 

Jean-Pierre VAN BREMPT, trésorier & web site Régionale 
Semois ardennaise 
0477 302793, jeanpierre.vanbrempt@scarlet.be 
 

Le Comité 
 

Bernard BLAMPAIN, conservateur Plain Sault 
0477 206726 bernard.blampain@skynet.be 
 

Claude EUSTACHE, Rédaction Raiponce & Facebook 
0474 699539, claude.eustache@scarlet.be 
 

Mathieu GILLET, relais bureau central &  
co-conservateur Vallée de la Vierre  
0497 845185, hello@mathieu-gillet.be 
 

Thierry GRIDLET, coordinateur « Les Amis du Bois sous 
les Granges » 
0478 428433, thierry.gridlet@gmail.com 
 

Peter HENDRICKX, conservateur Le Gravier & Rebais 
inventorisation d’invertébrés 
0471 531885, peter_hendrikcx@belgacom.net 
 

Julie MICHIELS, co-conservatrice Orchimont, co-
représentante activités grand public 
0477 262719,  julie.oxalys@gmail.com 
 

Herman NACHTERGAELE, conservateur 
Les Illets 0485 025503, nachtergaeleherman@gmail.com 
 

Kristina NAEYAERT, membre 
0479 514317, nachtergaeleherman@gmail.com 
 

Christian NAVARRE, conservateur Dohan, Responsable 
matériel - 0491 074011, navarre.ch@skynet.be 
 

Gauthier NICAISE, sauvetage animaux 
0474 931929 , chisum.jw@gmail.com 
 

Carol NOLLEVAUX, GT stands 

0474 791231, nollevauxcarol7@gmail.com  
 

Pierre VERHEES, co-conservateur La Neuve Voie 
(Aleines), 0495 211700, pierreverhees@gmail.com  
 

Pablo VILLANUEVA-HULLEBROECK, membre 
0473 578446, pablolvh@hormail.com 
 

Eric VINCENT, guide nature  
0497 057854, 20100eric@gmail.com  

Les Réserves naturelles et les conservateurs   
 

1. Réserve naturelle de la Basse Semois occidentale 
Le Gravier (Laforêt) 
Peter Hendrickx  0471 531885, peter_hendrickx@belgacom.net 
 

La Vallée du Rebais (Laforêt – Alle)) 
Jackie Trémont  0488 110957,  jtremont05@hotmail.com  
Peter Hendrickx 0471 531885, peter_hendrikcx@belgacom.net 
 

Les Illets (Frahan) 
Herman Nachtergaele  0485 025503, 
nachtergaeleherman@gmail.com  
 

La Vallée de la Lingue (Chairière) 
La Grande Pâture (Chairière) 
(Vacant : contacter le président) 
 

Plain Sault (Chairière) 
Bernard Blampain  0477 206726,  bernard.blampain@skynet.be 
 
2. Réserve naturelle d’Orchimont 
Philippe Dury  0473 998939, phildury1@gmail.com   
Julie Michiels 0477 262719,  julie.oxalys@gmail.com 
 
3. Réserve naturelle de la Basse Semois orientale 
Le Grand Vivier (Dohan) 
Les Laids Prés (Dohan) 
Dampiré (Dohan) 
Christian Navarre  0491 074011, navarre.ch@skynet.be  
 

Pré des Moines (Auby) 
Hendrik Devriese  0472 295391, drie@me.com 
 

Buhan, Han du Han, Poteau de Leveau (Arbres de Jeanne),  
Ruisseau des Gorges. 
Bernard Libert  0497 514617, libertunen@yahoo.fr  
 
4. Réserve naturelle des Aleines 
Les Longues Assences (Les Hayons – Bellevaux) 
Sébastien Pirot  pirot.sebastien@gmail.com  
 

La Neuve Voie 
Pierre Verhees 0495 211700, pierreverhees@gmail.com  
Bernard Libert  0497 514617, libertunen@yahoo.fr  
 
5. Réserve naturelle de la vallée de la Vierre (Bertrix – 

Herbeumont) 
Le Grand Minimpré (Orgeo) 
Mathieu Gillet  0497 845185, hello@mathieu-gillet.be  
 

La Vierre (Herbeumont) 
Ariane Cathelyns  0475 897364, ariane.cathelyns@gmail.com  
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A partir de photos prises par Mathieu et Thierry, 
Nathalie Catteddu, une amie de ce dernier a réalisé le 
dessin-montage d’Huguette de la couverture de ce n° 
de la Raiponce. Merci Nathalie !  
Artiste peintre, Nathalie propose à la vente des œuvres 
originales et sur commande, principalement à l’acrylique 

et à l’aquarelle. 

Vous avez organisé une activité, balade, gestion, 
etc. pour Natagora SA, envoyez par mail à 
claude.eustache@scarlet.be ou/et 
semois.ardennaise@natagora.be un résumé et 
photos de celle-ci, afin qu’elle figure dans le 
prochain n° de la Raiponce.  

OOùù  nnoouuss  ttrroouuvveerr  eett//oouu  ccoommmmeenntt  nnoouuss  ccoonnttaacctteerr  

IInnffooss  ddee  llaa  RRééggiioonnaallee  SSeemmooiiss  aarrddeennnnaaiissee: 
 

 Adresse mail : semois.ardennaise@natagora.be 

 Numéro de compte de la Régionale Natagora Semois ardennaise : BE27 5230 8032 5573 

 Nos Locaux : Maison de la Vierre, La Virée 3, 6880 Bertrix 

Maison de la Semois ardennaise - Réserve Naturelle du Bois sous les Granges,  

rue Saint Walfroid 21, 5550 Chairière 

 Site de la Régionale : https://semoisardennaise.natagora.be   

 Site de consultation des observations de la Régionale : https://semois-ardennaise.observations.be  

 Page FB : https://www.facebook.com/Natagora-Semois-Ardennaise 

 La Raiponce : bulletins semestriel de la Régionale : 
     Rédaction :  Claude Eustache - Réalisation couverture : Mathieu Gillet  
La majorité des photos ont été prises dans nos réserves par les conservateurs ou par d'autres volontaires. 
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LLee  nnoouuvveeaauu  pprroojjeett  LLIIFFEE  CCoonnnneexxiioonnss  
 

Le 1er janvier 2021 marque le début d’un nouveau projet LIFE 
intitulé “Actions prioritaires pour la connexion de prairies, 
pelouses, forêts humides et espèces associées en régions 
wallonne (Belgique) et Grand Est (France)” ou “LIFE 
Connexions” en abrégé. 
 

C’est quoi un projet LIFE ? 
LIFE est l’acronyme de “L’instrument Financier pour 
l’Environnement”.  Il s’agit d’un fonds européen pour des 
projets dans le domaine de la nature, de l’environnement et du 
climat. Le programme « LIFE Nature » finance des projets qui 

restaurent des sites naturels. Ces sites doivent se trouver dans des zones “Natura 2000”. L’Union Européenne 
finance ces projets jusqu’à 75%, le reste venant des Etats, des collectivités locales, des fonds privés ou associatifs. 
 

Pourquoi des programmes LIFE en Wallonie ? 
L’état de conservation de plusieurs habitats en Wallonie reste défavorable, surtout à cause de dégradations au cours 
du dernier siècle: abandon de milieux sur sols pauvres, humides ou trop pentus, plantation d’épicéas, une espèce 
non indigène qui acidifie le sol, intensification des pratiques agricoles. 
  

mailto:claude.eustache@scarlet.be
mailto:semois.ardennaise@natagora.be
mailto:semois.ardennaise@natagora.be
https://semoisardennaise.natagora.be/
https://semois-ardennaise.observations.be/
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Un programme LIFE Connexions… mais pour connecter quoi ? 
Les dégradations ont eu comme effet que les habitats riches 

de biodiversité se sont fragmentés et que les petites populations de 
plantes ou d’invertébrés (insectes, mollusques,…) risquent de 
disparaître. Le programme a comme but de créer et de restaurer 
500 hectares de réserves naturelles à des endroits stratégiques qui 
constituent une extension des habitats encore existants.  Ces 
liaisons entre sites permettront aux espèces d’en recoloniser 
d’autres. 
En plus, le réchauffement climatique a un effet néfaste sur certaines 
espèces qui devront migrer vers d’autres sites pour survivre la 
sècheresse ou le réchauffement de leur milieu. Un exemple est le 
cuivré de la bistorte, qui a besoin de prairies où cette plante est 
abondante et où le microclimat est propice pour se reproduire. 
 

Quel est le territoire de ce projet LIFE ? 
Le projet s’étend de Dinant, en passant par le nord de la France jusqu’à Arlon.  
 

Quels sont les habitats concernés par le projet ? 
Il y a huit habitats qui feront l’objet de création et de restauration:
- les forêts alluviales 
- les tourbières boisées 
- les nardaies 
- les pelouses sur sables 

- les pelouses calcaires 
- les prairies humides à Molinie 
- les mégaphorbiaies 
- les prairies de fauche mésophiles. 

Les cinq premières sont prioritaires. 
Sur le territoire de notre Régionale, les forêts alluviales et les nardaies sont prioritaires, les mégaphorbiaies et 
prairies de fauches mésophiles sont également concernées. 
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PPrréésseennttaattiioonn  dduu  pprroojjeett  LLiiffee  àà  llaa  RRééggiioonnaallee ppaarr  XXaavviieerr  JJaannsssseennss  eett  GGaauutthhiieerr  DDeesscchhaammppss    

llee  22  jjuuiinn  22002211  àà  llaa  RRéésseerrvvee  NNaattuurreellllee  dd’’OOrrcchhiimmoonntt  

 
Dans le cadre de ce projet, plusieurs actions ont déjà été menées sur le territoire de la Régionale Semois Ardennaise.  
 

Le projet a notamment été présenté à quelques membres de la régionale, le 2 juin 2021, lors d’une gestion à la 
réserve naturelle d’Orchimont. Après l’élimination des quelques plants restant de Balsamine de l’Himalaya et 
l’installation du panneau explicatif à l’entrée de la réserve, l’équipe du projet LIFE a présenté les objectifs et les 
actions qui vont être menées durant les 7 années à venir. Le nettoyage des rémanents de coupes et la pose d’une 
clôture pour permettre le pâturage sont notamment prévus à la réserve naturelle d’Orchimont. Quelques jours plus 
tard, le projet et ses objectifs ont également été présentés aux villageois d’Orchimont. Une sensibilisation nécessaire 
pour intégrer les acteurs locaux à la gestion de ‘leur’ réserve. 
 

En parallèle, les assistants de projet commencent à démarcher des propriétaires privés dans la vallée de la Semois 
dans le but d’acquérir les terrains biologiquement les plus intéressants. Trois zones d’intérêt sont actuellement sous 
la loupe : Les vallées des ruisseaux d’Orchimont et de Bellefontaine, les abords de la Semois entre Laforêt et 
Chairière ainsi que le méandre du Han du Han, en aval de Dohan. Par ailleurs, des démarches sont également en 
cours avec le DNF, la commune de Bouillon et le Parc naturel de l'Ardenne Méridionale afin de proposer des actions 
de restauration, notamment à proximité du site du Tombeau du Géant, à Botassart. 
 

Le projet LIFE Connexions semble déjà être sur une bonne lancée, une bonne nouvelle pour la nature en Semois 
ardennaise ! 
 

Photos Mathieu Gillet 
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AAccttiivviittééss  22002211  eenn  pphhoottooss    
Réserve naturelle d’Orchimont les news 

  

GGeessttiioonn  JJeeuuddii  2255  fféévvrriieerr  22002211    
Julie, Hendrik, Luc et Pierre ont coupé arbustes, aulnes, saules qui ont envahi la prairie de la Réserve d’Orchimont. 

  

VViissiittee  ddee  llaa  rréésseerrvvee  ddiimmaanncchhee  1177  ooccttoobbrree  
Philippe Dury a fait découvrir une partie de la réserve naturelle 
d’Orchimont à une quinzaine de participants. La brume matinale 
dans la vallée contrastait avec le ciel bleu et donnait un air de 
forêt tropicale à la vallée de Bellefontaine où est située la 
réserve. Pic épeiche, sitelle torchepot et mésange noire étaient 
bien présents, tandis qu’Hendrik montrait quelques plantes rares 
comme le sceau de salomon verticillé et la fougère du hêtre. 
Cette belle balade se terminait par un bol de soupe à l’oignon 
offert par Julie à la plaine de jeux d’Orchimont. 

  

  

  

  
  

  

  
  

  

  
  

  

  
  

BBaallaaddee  eett  rreecceennsseemmeenntt  dd''iinnsseecctteess  llee  2244  mmaaii  
Découverte de l’entomofaune dans des milieux   
divers comme des ruisseaux, des mégaphorbiaies,  
une érablière, avec Hendrik et Peter comme guides 

  

EEtt  eenn  jjuuiilllleett,,  nnoouuvveell  aarrrraacchhaaggee  ddee  llaa  BBaallssaammiinnee  ddee  ll’’HHiimmaallaayyaa  
LLaa  rréésseerrvvee  nnaattuurreellllee  dd’’OOrrcchhiimmoonntt  qquuii  ssee  ttrroouuvvee  eenn  zzoonnee  NNaattuurraa  22000000  ffeerraa  ll’’oobbjjeett  dd’’uunnee  rreessttaauurraattiioonn  ggrrââccee  aauu  

nnoouuvveeaauu  pprroojjeett  LLiiffee  CCoonnnneexxiioonnss  qquuii  aa  ccoommmmeennccéé  eenn  jjaannvviieerr  22002211  eett  qquuii  ssee  tteerrmmiinneerraa  eenn  22002277..  ((CCff..  aarrttiiccllee  pp..  1100))..  

 

Second été d’arrachage de la Balsamine de l’Himalaya 
Article Nelson Desjardin 
Contrat de Rivière Semois-Chiers 
 

Pour la seconde année, le Contrat de Rivière Semois-Chiers avait 
donné rendez-vous à ses partenaires dans la vallée du 
Ruaumoulin et de la Liresse afin d’y arracher la Balsamine de 
l’Himalaya. Philippe Dury et Julie Michiels de la Régionale 
Natagora Semois ardennaise, une équipe d’ouvriers de la 
Province de Namur et Corentin Rousseau du WWF ont répondu 
présents. Ils sont venus prêter main forte aux cinq étudiants et, 
à Valère Lequeux et Nelson Desjardin du Contrat de Rivière. La 
météo peu clémente n’a pas réussi à entamer la volonté des 
arracheurs puisque ceux-ci ont réussi à éliminer la Balsamine de 
toute la vallée du Ruaumoulin et de la partie amont de la 
Liresse.  
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Une plante exotique envahissante 
Comme son nom l’indique, cette plante herbacée est originaire 
de l’Himalaya. Elle a été plantée dans les espaces verts pour ses 
qualités esthétiques et son caractère mellifère. La Balsamine de 
l’Himalaya s’est facilement échappée de ceux-ci pour coloniser 
les milieux naturels et tout particulièrement les berges des cours 
d’eau. En effet, cette plante annuelle très dynamique produit de 
petites graines bien adaptées à la dispersion par l'eau. Elle forme 
des massifs imposants et denses qui étouffent la flore indigène. 
Ces massifs pouvant atteindre les deux mètres de hauteur 
entravent la circulation et rendent l’accès difficile aux berges en 
été. A contrario en hiver, la Balsamine de l’Himalaya disparaît et n’assure plus la couverture du sol, ce qui favorise 
l’érosion des berges lors des épisodes de crues. De plus, très mellifère, elle tend en outre à accaparer les insectes 
pollinisateurs. 
 

Un projet financé par le WWF 
En juin 2020, le Contrat de Rivière signait un partenariat de trois ans avec le WWF afin de restaurer l’habitat de la 
loutre en Semois. Celle-ci ayant besoin de nombreuses caches en période hivernale et de berges stables pour établir 
sa catiche, nous avons décidé d’entamer la lutte contre la Balsamine. Quatre des cinq étudiants présents ont donc 
été engagés grâce au financement du WWF, le dernier effectuait une peine de travail d’intérêt général. En plus de la 
lutte contre cette plante exotique envahissante, ces engagements nous ont permis de sensibiliser ces jeunes à la 
problématique des espèces exotiques envahissantes et plus globalement au fonctionnement des écosystèmes 
aquatiques. Le message semble passer puisque trois des étudiants étaient présents pour la seconde fois tandis que le 
jeune effectuant sa peine a manifesté son intérêt pour revenir lors du second passage. 
 

Une technique efficace  
La lutte contre la balsamine de l’Himalaya est assez facile à 
mettre en œuvre car son système racinaire est peu développé sa 
banque de graines dans le sol est peu persistante (≤ 3 ans). Elle 
consiste en un arrachage manuel de toutes les plants peuplant le 
bassin versant du cours d’eau de l’amont vers l’aval afin d’éviter 
l’apport de nouvelles graines par le cours d’eau. Deux passages 
espacés de plusieurs semaines doivent être réalisés afin 
d’éliminer les repousses et les individus non détectés lors du 
premier passage. Une fois arrachée, la plante à floraison estivale 
doit être de préférence suspendue à un arbre afin d’éviter qu’elle 
ne puisse reprendre. Si ce n’est pas possible les plants arrachés 
sont rassemblés en tas en dehors des zones inondables. Les 
étudiants déjà présents en 2020 ont été agréablement surpris de voir que là où ils avaient arraché de grandes 
étendues uniformes de plantes invasives l’année précédente, on ne retrouvait maintenant plus que quelques spots 
isolés entourés de plantes indigènes. Cela valide l’efficacité de la méthode. L’action aura lieu chaque année, jusqu’à ce 
que la plante soit éradiquée. D’année en année, la quantité de main d’œuvre nécessaire devrait baisser, jusqu’à ce 
qu’un contrôle annuel uniquement ne soit nécessaire 
 

Objectif dépassé 
L’année dernière, il avait fallu quatre jours pour éliminer la Balsamine de l’Himalaya des 22 km de cours d’eau de la 
vallée du Ruaumoulin où elle était présente. Cette année, le même résultat a été obtenu en trois jours ce qui nous a 
offert la possibilité de quitter la Province de Namur et les Communes de Vresse-sur-Semois et Bièvre pour nous 
rendre sur celle de Bouillon. Les deux derniers jours d’arrachage nous ont permis 
d’éliminer la Balsamine sur les 4 km amont de la Liresse et de son affluent le ruisseau 
de Mogimont. Le second passage aura lieu du 16 
au 20 août. Si vous souhaitez nous aider à 
débarrasser nos cours d’eau de cette plante 
exotique envahissante, vous pouvez contacter la 
cellule de coordination du Contrat de Rivière. 
  

Personne de contact  

Nelson Desjardin 
ndesjardin@semois-chiers.be 

063/388944 ou 0474/857219 

 

mailto:ndesjardin@semois-chiers.be
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Assemblée Générale le 27 février 2021 

 

Ramassage des déchets au Gravier le 22 mars 
Le printemps est la plus belle saison pour visiter la 
réserve le Gravier (dans la Vallée de la Semois 
ardennaise). Malheureusement la Semois dépose chaque 
année durant hiver de nombreux déchets plastique 
parmi des fleurs rares comme la lunaire vivace, l'adoxe 
musquée, l'ail des ours et beaucoup d'autres. Ce lundi 22 
mars, 7 bénévoles ont ramassé plus de 8 sacs de détritus. 
L'occasion de re-découvrir et d'apprécier plus encore 
cette superbe vallée de la Semois vressoise, avec Peter 
Hendrickx comme guide.  

En visio conférence. La pandémie menaçant à nouveau, nous avons tenu l’AG via Zoom.   
Ce sont 13 personnes et 6 personnes excusées qui ont participé. devant un écran via ZOOM. Ci-dessous une 
capture d’écran de Mathieu qui reprend les membres des comités. 
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Plantes printanières de nos bois : Roche des Fées : le 17 avril 2021 
Le 17 avril 2021, les restrictions Covid en vigueur ont limité notre groupe à quatre personnes.  

Hendrik Devriese nous a emmenés découvrir les premières plantes, celles qui bravent les nuits encore froides.  
D’une cinquantaine de plantes possibles, à peu près trente plantes ont fleuri ou en en tout cas débuté leur 
croissance : Anémone des Bois, Laiche, Euphorbe etc. 
Nous avons suivi un chemin ombragé longeant un ruisseau : les plantes rencontrées sont principalement celles 
adaptées à ce milieu de sous-bois, au sol calcaire. 
Littéralement à un jet de pierre de la France : de l’autre côté du ruisseau. 
 

Plantes printanières de nos bois : Rocher du Pendu à Corbion : le 15 mai 2021 
Le 15 mai 2021, les restrictions Covid se sont assouplies !  
Nous étions une douzaine à suivre l’introduction botanique par Hendrik Devriese, entre Corbion et le Rocher du 
Pendu. Promenade vivifiante… sous la pluie par moments. 
Près de septante-cinq plantes apparaissent à cette période, en ce compris de nombreux jeunes arbres tout juste 
sortis des graines éparses.  Certaines plantes plus communes, d’autres plus rares, souvent liées à la nature du sol et à 
l’ombre ou à l’ensoleillement selon. 
 

Randonnées  guidés par Eric Vincent autour de Laforêt 

Samedi 24 juillet et 26 septembre 2021- Randonnée naturaliste forestière de 11 km. Découverte des différents 
aspects et fonctions de notre forêt. L'occasion de faire connaissance avec la forêt et tous ses petits peuples et 
peuplements: arbres et animaux, forestiers, randonneurs, chasseurs, ... etc. 
Samedi 2 octobre 2021 - Balade de 3 h dans la vallée sauvage du Rebais à la découverte d'un site de castors. 
Observation et explication sur l'impact du castor sur le ruisseau et l'environnement immédiat. 

Texte et photos E. Vincent 
 

Sorties ornitho guidées par Philippe Dury 
Belle journée hivernale ensoleillée ce 28 février à Bohan Vu le nombre 
important de participants, ceux-ci ont du être répartis en 2 groupes 
(covid!). 35 espèces repérées le matin et 32 l'après-midi; pour un total de 
42 espèces différentes pour la journée (dont martin pêcheur - photo 
haut), cincle plongeur, grêbe castagneux). Les harles bièvres (photo bas) 
espérés étaient bien présents le matin. Un groupe estimé à 140 grues en 

migration a pu être observé l'après-midi. 
 

Conrad 1er avril - Journée hivernale: 1°C, vent du nord, averses de neige. 
3 courageux participants. Conditions d'observation très mauvaises. Peu 
d'oiseaux vus. Peu de chants sauf les sittelles torchepot très en voix. 36 
espèces repérées, avec en vedette le pic noir creusant sa loge.  
 

Willerzie le 6 juin - Température fraîche pour la saison et couverture 
nuageuse à 100%. Les 4 participants ont pu repérer 51 espèces, parmi lesquelles: tourterelle des bois, alouette lulu, 
tarier pâtre, pie-grièche écorcheur et pouillot siffleur. En bonus bota: une superbe station d'orchis mâle. 
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"Place aux enfants " samedi 16 octobre au  

Bois sous les Granges  à Chairière 
En collaboration avec la commune de Vresse 

Merci à Carol, Hendrik et Frank pour leur 
encadrement des enfants venus découvrir ce qu’est 
une réserve naturelle et s’émerveiller devant tous ces 
petits êtres qui peuplent la forêt marécageuse du Bois 
sous les Granges ! Merci à la Commune de Vresse qui 
a pensé à Natagora pour cette opération grandeur 
nature! 

Stand Natagora à la Grande Brocante et Marché 

artisanal le 10 octobre à Calsbourg 

Le stand coloré de Natagora n'est pas passé inaperçu 
à Carlsbourg !  
Sous un soleil digne d'un mois de juillet, avec une 
foule nombreuse venue prendre un bol d'air bien 
mérité, l'artisanat de la Maison de la Semois 
ardennaise a fait le bonheur de nombreux visiteurs... 
Les marchés de Noël approchent... pour de nouvelles 
créations.... A bientôt sur notre stand "Un petit plus 
pour la nature" ! 

 
 

Samedi 23 octobre 2021 avec le groupe plecotux GT de Natagora,                Texte et photos T. Debaere 

réparation de la porte d'une 
ancienne ardoisière devenue 
une réserve naturelle pour la 
quiétude des chauves-souris. 
Nous étions 5 participants. Elle 
se situe dans la vallée du Rebais 
à proximité de Chairière.  Elle est 
appelée : ardoisière de La Forêt. 
Elle n'a plus été visitée depuis 
2015 au moins car la porte était 
scellée de rouille. 
Nous l'avons remplacée par une 
grille car une porte blindée 
permet trop peu de ventilation. 
Cela augmente la température 
de la cavité et la rend 
inhospitalière pour plusieurs 
espèces. 
Quelques individus étaient déjà 
présents comme le grand murin 
(Myotis myotis) le grand rhinolophe (Rhinolophus ferrumequinum), le murin à moustaches (Myotis mystacinus) et le  
murin à oreilles échancrées (Myotis emarginatus). 
Si vous êtes intéressés pour visiter ou découvrir les chauves-souris en hibernation, il y aura des journées de 
recensement dans la vallée de la Semois (3eme we de janvier et 1er we de février) 
Vous pouvez me contacter par mail : thierrydebaere@yahoo.fr. 
Chiroptérologiquement Vôtre, Thierry Debaere 
 
 
  

mailto:thierrydebaere@yahoo.fr
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Quoi de neuf à Bertrix ? 

Article et photos de Mathieu Gillet co-conservateur de la réserve de la Vallée de la Vierre 
 

Gestions, aménagements et visites de 
réserves, prospections de terrains, 
inventaires… des actions relativement 
« classiques » pour des Natagoriens, mais 
qui apportent toujours leur lot de belles 
surprises ! 
  

Pour commencer, 5 volontaires se sont 
rassemblés en fin d’hiver pour « ré-ouvrir » 
une petite parcelle boisée – anciennement 
un milieu prairial – généreusement léguée à 
Natagora par sa propriétaire. 
Particulièrement bien situé près des sources 
de la Vierre et longé par un ruisseau qui 
alimente celle-ci, ce terrain devrait assez 
rapidement redevenir favorable aux 
nombreux papillons, reptiles et mammifères 
qui fréquentent déjà la zone. 
 

A la même période, c’est à 4 membres de sa famille que le conservateur de la réserve du Grand Minimpré (Orgeo) a 
proposé une activité « utile » pour pouvoir se retrouver au grand air (« fichue COVID ! »). Au programme : 
aménagement d’un petit point de vue pour contempler la réserve depuis le bord de la route. En plus de la 
construction d’une clôture tressée pour délimiter cet espace d’accueil, un banc artisanal permet de se poser et une 
descente d’escaliers invite les passants à se rendre jusqu’aux deux mares. 
 

Le 22 mai, également au Grand Minimpré (Vallée de la Vierre), grâce à un groupe de participants particulièrement 
motivés et intéressés, la 1ère édition de « Réserves naturelles portes ouvertes » fut une belle réussite ! La (bio-
)diversité se comptait d’ailleurs aussi parmi les 24 participants présents… Venu - entre autre - de Bertrix (dont un 
voisin de la réserve), des régions gaumaise, dinantaise, bruxelloise, de la vallée de la Sûre, mais également de 
Flandre, le groupe était principalement composé d’un public adulte, de 2 jeunes… et de la benjamine âgée seulement 
de 10 mois. Dans ce même groupe, villageois, amoureux de la nature, naturalistes novices ou expérimentés, 
potentiels futurs volontaires, nouvelle Relais des réserves de l’Ardenne méridional et 4 membres de Natagora Semois 
Ardennaise ont pu se rencontrer, échanger quelques anecdotes et poser leurs questions. Si la météo n’était pas très 
favorable aux observations habituelles de cette saison - dont l’emblématique cuivré de la bistorte – les participants 
ont toutefois eu le plaisir de trouver sur le terrain plusieurs espèces présentes sur l’affiche de l’événement : comaret 
et populage des marais, joncs et bistorte en cours de floraison… mais également un lézard vivipare exposé - comme 
par hasard - sur un tas de branches réalisé pour les reptiles. Quelques autres espèces typiques se sont aussi invitées 
pour représenter au mieux la diversité de ce fond de vallée humide ardennais : limnées dans la mare, grenouilles 
vertes à proximité, abeilles solitaires dans l’hôtel à insectes, hespérie de la mauve (papillon) au repos sur une fleur de 
bistorte, biche profitant d'une zone laissée en « réserve intégrale » (partie boisée non gérée en bordure de rivière)… 
et même l’emblématique cigogne noire, survolant le groupe au départ de la visite ! 
 

La période estivale, elle, fut surtout consacrée aux visites et inventaires de terrain sur plus d’une dizaine de parcelles 
situées dans la Vallée de la Vierre … toujours dans le but de mieux connaître et, idéalement, d’agrandir nos réserves 
naturelles existantes. En solo - dans le cadre du « monitoring papillons » - ou en petit groupe - pour découvrir des 
parcelles potentiellement intéressantes pour le LIFE Connexions - chacune de ces sorties a permis de réaliser de 
sympathiques observations : cuivré et nacré de la bistorte, grande violette, mélitée noirâtre, gazé, écaille du plantain, 
pie-grièche écorcheur, pic noir, chat sauvage, succise des prés, colchique d’automne, lunaire vivace, gesse des 
montagnes, raiponce bleue, œillet couché… Ces prospections ont également permis de découvrir deux espèces 
d’orchidées sur une parcelle que nous fauchons justement pour y re-diversifier la flore. Une nouvelle espèce a 
finalement pu être confirmée sur le site du Grand Minimpré : la couleuvre à collier.  
 

Des observations encourageantes pour poursuivre nos actions de plus belle ! 
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Après la tonte des moutons, que fait-on de la laine?  
          AArrttiiccllee  ddee    Marie-Agnès Cantinaux - L'Avenir -  dans le Journal des Enfants 29 mai 2021 

 

En mai, c’est la tonte des moutons. Une opération a été réalisée à Vresse-sur-Semois sous les yeux d’enfants d’une 
école primaire. L’occasion de découvrir le travail de la laine. 
Le Herdwick est une race de moutons domestiques originaire du nord-ouest de l’Angleterre. 
Ces moutons possèdent une laine épaisse de couleur grisâtre. Dans leur pays d’origine, ils sont habitués à résister au 
froid et passent l’hiver seuls dans les pâtures. 
Dans la réserve naturelle de Natagora dite «Bois sous les Granges», près de Vresse-sur-Semois (province de Namur), 
on trouve aussi de tels moutons. L’endroit est assez humide et seuls, de tels moutons peuvent supporter d’avoir les 
pattes dans l’eau. 
Le 21 mai, c’était le jour de la tonte. Toute l’école de Chairière, voisine de la réserve, s’était déplacée! Dans cette 
école, il y a 16 élèves pour toutes les années de primaire. Certains enfants connaissent bien les moutons, car ils en 
ont chez eux, d’autres non. 
L’être humain a commencé à élever des moutons il y a plus de 5000 ans. Cet animal est devenu domestique, c’est-à-
dire qui dépend de l’homme. Dès lors, il ne perd plus sa laine d’une manière naturelle, il a besoin qu’on la lui tonde. 
C’est avec une tondeuse électrique que cela se réalise. L’animal est coincé entre les jambes du tondeur. Ce dernier 
veille à ce que la toison (l’ensemble des poils) du mouton reste en un seul morceau. 
 

Que faire avec la laine? 
Les enfants emmènent la laine récoltée lors de la tonte auprès de «Kinga des Bois». Cette artiste est passionnée de 
fils et de laine. Elle file, elle tisse, elle coud... et crée notamment des ponchos (sorte de capes) en laine. 
Elle leur propose de commencer par trier la laine. En effet, la laine tondue contient encore des excréments, des 
déchets végétaux et du suint, c’est-à-dire de la graisse qui imprègne la toison des moutons. Les enfants découvrent 
que ce suint colle un peu sur les mains. 
Kinga leur explique qu’il y a différentes qualités dans la laine. Celle située, par exemple, autour des pattes, est moins 
bonne. Celle positionnée sur le dos et les côtés est bien meilleure. Il faut également sélectionner les poils qui ont au 
moins 4-5 cm. 
À présent, il faut laver la laine. Kinga leur explique que la laine est hydrophobe, l’eau ne la mouille pas facilement. 
Mais saviez-vous qu’elle résiste bien au feu? En cas d’incendie, elle sera difficilement inflammable. 
Pour laver la laine, les enfants la baignent dans une eau légèrement savonnée puis une eau claire. 
Quand les fibres de la laine seront sèches, elles pourront être cardées (ou peignées). C’est l’étape de préparation au 
filage. Cela se réalise avec des cardes (sorte de grosses brosses à cheveux). La laine passe au travers de très fines 

pointes d’acier, qui 
démêlent et étirent les 
fibres. Il faut répéter 
cette opération plusieurs 
fois pour bien séparer 
les fibres les unes des 
autres. 
Dans cette réserve 
naturelle, on utilise aussi 
le feutrage de la laine 
pour fabriquer des 
doudous. Dans ce cas de 
figure, la laine séchée 
est piquée avec des 
aiguilles spéciales pour 
la durcir. 
Les enfants sont ravis et 
certains voudraient 
poursuivre cette 
découverte pratique.  
«On reviendra», disent-
ils. 

  



18 

Et à Chairière comment se poursuivent les travaux de gestion ? 
 

Plusieurs gestions ont eu lieu en fin d’hiver et au printemps au Bois sous les Granges  
Les travaux de réparations du caillebotis dans la partie se situant dans la zone la plus marécageuse sont terminés. La 
mégaphorbiaie a été nettoyée. Des travaux d'amélioration ont également été effectués dans la Maison de la Semois.  
Aux bénévoles habituels, Luc Chanteux, Christian Navarre, JP VB, sont venus s’ajouter Philippe Dury, Herman et 
Christina Nachtergaele, Pierre Verhees, Hendrik Devriese, Peter Hendrickx, Frank Cauwelier. Certains d’entre eux ont 
profité d’un congé pour venir prêter main forte. L’occasion de se réunir pour pique-niquer le midi avec un bol de 
potage bien chaud. Grand merci à tous. Voici quelques photos du travail accompli. 
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EEnnttrreettiieenn  ddaannss  llaa  mmééggaapphhoorrbbaaiiee  

NNoouuvveell  eennccllooss  ppoouurr  lleess  mmoouuttoonnss  
Lors de la tonte en mai, seuls deux des quatre moutons avaient pu être tondus. Impossible d’attraper les deux autres. 
Nous avons donc, sous les conseils d’Huguette déménagé leur enclos et nous l’avons installé à côté de la Maison de la 
Semois. Après leurs avoir laissé le temps de s’adapter dans ce nouvel environnement, le tondeur a pu revenir en juin 
pour tondre les deux dernières brebis. Merci aux bénévoles pour leur aide. 

GGeessttiioonn  àà  llaa  GGrraannddee  PPââttuurree  

Le 21 mars, sous un beau soleil, une gestion a été organisée à la grande Pâture: La clôture a été réparée et la haie a 
été renforcée par la plantation d’arbustes indigènes afin de préserver la biodiversité. Le midi potage et pique-nique 
au soleil. 
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Fête de la Nature à Chairière le 29 août 
 

Belle réussite, MERCI pour votre enthousiasme et votre participation. Pas de pluie et près de 200 visiteurs, des 
artistes, artisans et naturalistes unis par la même passion de la nature...  
Des ateliers nature, rencontres avec des artistes et artisans ont été proposés gratuitement, pour terminer les 
vacances en beauté ! 
Une balade dans la réserve du Bois sous les Granges, agrémentée d'une dizaine de petits stands de quelques minutes 
tout au long du parcours... Découverte des animaux de la mare, rencontre avec les moutons Herdwick, écouter une 
légende aborigène et écouter le son du didgeridoo, découvrir une aquarelliste au travail, réaliser un petit bricolage 
nature, admirer... Ouvrir les yeux, rire, partager, rencontrer... C'était juste un dimanche magnifique à la réserve 
naturelle Natagora Bois sous les Granges de Chairière... Gratitude 
 

Texte Thierry Gridlet, Photos Mathieu Gillet 
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S I T U A T I O N  
 

 
 

Liste de nos Réserves en Semois orientale 
ATTENTION ! Il est indispensable de solliciter une autorisation auprès du conservateur pour toute visite ou travail 
de recherche. 
 

Nom Commune Conservateur(s) Téléphone 

Buhan 
 

Bernard Libert 0497 514 617 

Gué des Coupées (Han du Han)  Han du Han Bernard Libert 0497 514 617 

La Bergerie  Dohan Bernard Libert 0497 514 617 

Les Laids Prés   Bernard Libert 0497 514 617 

Le Grand Vivier  Dohan Christian Navarre 0491 074 011 

Le Dampiré   Christian Navarre 0491 074 011 

Pré des Dames  Auby Hendrik Devriese 0472 295 391 
 

Texte et photos de Bernard Libert 
Ruisseau des Gorges (La Bergerie) 
Comme tout nouveau conservateur, j’ai hérité de quatre réserves situées en bord de Semois sur les territoires des 
villages de Dohan et de Les Hayons. 
Comme je ne peux être partout à la fois, j’ai décidé de m’appliquer d’avantage cette première année à la réserve du 
ruisseau des gorges située au poteau du Léveau sur le territoire de Les Hayons, accessible via les promenades 17 au 
départ de Dohan et 21 depuis Les Hayons. 
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Cette réserve est constituée de deux unités de 
gestion. 
La première en bordure du ruisseau des gorges, qui sera gérée de manière 
forestière afin d’éviter l’obstruction du ruisseau, à un intérêt non négligeable de 
par la présence de plantes plutôt habituées aux sols calcaires, donc assez rares dans la région comme l’ail des ours, 
la mercuriale vivace ou encore l’euphorbe des bois. J’ai eu la chance d’y observer le rare carabe à reflets d’or au 
début du printemps. 
A noter que ces dernières années sèches font souffrir le pauvre ruisseau qui se trouve à sec actuellement. 
L’autre unité est constituée d’une prairie qui devrait subir deux fauches cette année et abrite notamment quelques 
orthoptères dont la sauterelle cymbalière.  
 

Arbres de Jeanne 
La réserve des arbres de Jeanne appelée de la sorte suite à la plantation d’arbres en mémoire de Jeanne, est une 

ancienne pessière acquise après une coupe à blanc. 
Située à une cinquantaine de mètres de la réserve du ruisseau des 
Gorges, elle est aussi accessible par les promenades 17 au départ de 
Dohan et 21 depuis Les Hayons. 
Elle est actuellement envahie par des massifs de ronces qui permettent 
la nidification d’oiseaux comme les fauvettes mais servent aussi d’abris 
de sources de nourritures pour les insectes pollinisateurs comme de 
nombreux Hyménoptères et lépidoptères. 
Il n’est pour l’instant pas prévu d’intervenir sur cette réserve qui 
trouvera un autre intérêt en cas d’acquisition de terrains voisins riches 
en zones inondables.  

 

Gué des Coupées 
La troisième réserve sous 
ma responsabilité, celle 
du gué des Coupées est 
difficilement accessible 
même en 4x4 via Le Han 
du Han. 
Pour celles ou ceux qui 
voudraient la découvrir, 
elle est plus accessible en 
période d’étiage via 
l’ancien gué des Coupées 

que l’on rejoint via Dohan en quittant la route du Pré Des Moines à droite à l’orée du bois au prix d’un petit bain de 
pieds rafraîchissant. 
Cette ancienne prairie fut plantée en épicéas.  
Après leur coupe à blanc, Natagora l’a acquise sans vraiment penser à son accès difficile. 
Ma première visite assez tôt dans la saison ne m’a pas révélé de trésors naturels mais elle servirait de gîte à la 
Dentaire bulbilifère, très rare dans la région. 
Sa gestion reste à définir. 
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Buhan 
En 2020 le site consiste en une mosaïque de prairies humides de fauche (abandonnées), de fourrés, de 

pteridaies, d’aulnaies et d’alignement d’arbres. Le site est en évolution vers une forêt (aulnaie). Etant donné qu’elle 
n’est pas accessible par voiture, une gestion de libre évolution (réserve intégrale) est préconisée. Toutefois, une 
surveillance régulière est nécessaire. 
 
Texte d’Hendrik Devriese 
Le Grand Vivier 
Le Grand Vivier est l’ancien étang de pêche du village de Dohan. Au moment de l’achat du terrain, l’étang était 
asséché. La gestion a consisté à restaurer la digue, à couper les saules et à construire un abri d’observation. Une 

grande partie de ses travaux ont été réalisées avec 
l’aide des Compagnons bâtisseurs, lors de camps 
internationaux avec des participants venant de tous 
les coins du monde. 
La réserve a une superficie de 1,3 hectares. Elle 
abrite des espèces rares comme le plantain d’eau, le 
cirse faux-épinard ou le rubanier. La cigogne noire, 
le castor et le sanglier visitent la réserve. 
Actuellement, la réserve, qui est enclavée par des 
terrains agricoles, n’est pas accessible librement. 
Son conservateur, Christian Navarre, organise des 
visites guidées sur le site. 

 
La Réserve du Pré la Dame à Auby (Bertrix) 

Cette réserve a été acquise en 2014, grâce au projet LIFE Herbages financé par la Commission européenne. Il s’agit 

d’un terrain le long de la Semois, d’une superficie de 2,3 hectares. Comme beaucoup de terrains, il avait été planté 

d’épicéas. Etant donné qu’il n’est plus permis de planter des 

épicéas à moins de 12 mètres des cours d’eau, beaucoup de 

ces terrains ont perdu leur valeur économique. Le propriétaire 

précédent a fait une coupe à blanc et la végétation a évolué 

vers une mégaphorbiaie, où la reine des prés, différentes 

espèces de ronces et les joncs dominent. 

L’objectif est de transformer cette zone en une prairie humide, 

pâturée par du bétail, car la présence des anciennes souches 

d’épicéas rend la conversion en prairie de fauche impossible. 
La réserve se trouve le long de la GR16 entre la Platinerie et  
la Noue de Saurpire. Conservateur: Hendrik Devriese 
 

Photo: Deux responsables du projet LIFE Herbages, Xavier Janssens et  
Stéphane Bocca, lors d’une visite sous la pluie au Pré la Dame. 

 
 

 

Vous souhaitez nous aider à l’entretien et la gestion de la Réserve?  

Rejoignez-nous comme bénévole du GT Les Amis du Bois sous les Granges. 

Vous souhaitez nous aider à agrandir nos Réserves ? 

Vous pouvez effectuer un don sur le compte 

BE27 5230 8032 5573    

de la Régionale Natagora Semois ardennaise. 

Merci !  

Dans le prochain 
n° de la Raiponce 
d’autres Réserves 
seront abordées 

et détaillées 
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Agenda des activités organisées à la  

Maison de la Semois ardennaise - (Réserve du Bois sous les Granges) 
21 rue Saint Walfroid à 5550 Chairière 

 

  

 

Samedi et dimanche 10 et 11 décembre 10h00 à 17h00 
Stage feutre Laine - Perfectionnement feutrage par Elise 
Claudot 
PAF: 160 € Contact: elise.claudot@gmail.com  
 

Mardi 28 décembre à 19h00:  
Table ronde (en néerlandais) sur le loup  
PAF: 8€ - Contact: Hans Westerling : 0468 10 06 21 ou 
westerlingh@gmail.com  
 

Mardi 4 janvier 2022 à 19h00:  
Table ronde (en français) sur le loup  
PAF: 8€ - Contact: Hans Westerling : 0468 10 06 21 ou 
westerlingh@gmail.com 
 

Samedi 8 janvier 2022 de 10h00 à 17h00 
Stage de Photographie (Journée 1) 
Stage destiné à tout public : néophytes ou experts (thèmes : 
nature, lumière…) 
PAF : 80 €/jour - Contact: Hans Westerling : 0468 10 06 21 

ou westerlingh@gmail.com 
 

Samedi 8 janvier 2022 à 19h00 
Table ronde (en français) sur le loup  
PAF: 8€ - Contact: Hans Westerling : 0468 10 06 21 ou 
westerlingh@gmail.com 
 

Mardi 11 et 18 janvier 2022 de 13h00 à 16h30 
Stage créatif - Réaliser un attrape-rêve 
PAF : 60€ pour 2 après-midi. Contact: Kinga des Bois 
(Kunta) - 0498 24 10 07 kvangeetsom@gmail.com  
Avec goûter partagé en fin d’activité.  
 

Mardi 8 et 15 février 2022 de 13h00 à 16h30 
Stage créatif - Réaliser une ceinture avec le tissage en 
bande (tissage avec des cartons et un métier à galon)  
PAF : 60€ pour 2 après-midi. Contact: Kinga des Bois 
(Kunta) - 0498 24 10 07 kvangeetsom@gmail.com  
Avec goûter partagé en fin d’activité  
 

Samedi 12 février 2022 de 10h00 à 17h00 
Stage de Photographie (Journée 2) 
Stage destiné à tout public : néophytes ou experts (thèmes : 
nature, lumière…)  

PAF: 80 € - Contact: Hans Westerling : 0468 10 06 21 ou 
westerlingh@gmail.com 
 

Samedi 5 mars 16h00 
Table ronde (en français) sur le loup  
Lieu : BOUILLON  (endroit exact à confirmer) 
PAF: 8€ - Contact: Hans Westerling : 0468 10 06 21 ou 
westerlingh@gmail.com 
 

Mardi 8 et 15 mars de 13h30 à 16h30 
Stage créatif - Réaliser un mandala avec des éléments 
naturels. 
PAF: 25 €/après-midi - Contact: Kinga des Bois (Kunta) - 
0498 24 10 07 kvangeetsom@gmail.com  
Avec goûter partagé en fin d’activité 
 

Samedi 12 mars de 10h00 à 17h00 
Stage de Photographie (Journée 3) -  Destiné à tout public : 
néophytes ou experts (thèmes : nature, lumière…)  
PAF: 80 €/jour - Contact: Hans Westerling - 0468 10 06 21 

ou westerlingh@gmail.com 
 

Samedi  26 mars 13h00 à 17h00 
Atelier pratique jardin-nature : « Rendre son jardin 
accueillant pour la nature »  
PAF : 40 € - Contact: Julie Michiels, julie.oxalys@gmail.com 
ou 0477 26 27 19 
 

Du 28 au 31 juillet de 10h00 à 16h00 
Atelier peinture (acrylique - aquarelle) 
Sujets à définir. Quelques propositions : « carnet nature » du 
BSG ; coloris saisonniers ; matières (mousse, eau, laine…) 
PAF : 280€ - Contact: Nathalie Catteddu, 
nathalie.catteddu@gmail.com - 0494/409068 ou 061/502858 
 

Du 18 au 21 août de 10h00 à 16h00 
Atelier peinture (acrylique - aquarelle) 
Sujets à définir. Quelques propositions : « carnet nature » du 
BSG ; coloris saisonniers ; matières (mousse, eau, laine…) 
PAF : 280€ - Contact: Nathalie Catteddu, 
nathalie.catteddu@gmail.com - 0494/409068 ou 061/502858 
 

 

Agenda autres activités 2022 
 

Réunion préparatoire à l’AG: samedi 12 février 14h00 
Ou ::  Rue de la Bourdoise 33 à 6838 Corbion 
Contact:  Hendrik Devriese, drie@me.com, 0472 295 391 
 

Assemblée générale RSA: samedi 26 février à 15h00 
Ou : "La Glycine"  Centre touristique et culturel de Vresse, 
rue Albert Raty 83 à 5550 Vresse-sur-Semois 
Possibilité de suivre la réunion en visioconférence.  
Au programme: rapport sur 2021, finances, élection de 
membres du Comité, priorités et programme pour 2022. 
Inscription : 22 février semois.ardennaise@natagora.be.  

. 
Visite et découverte des chauves-souris en hibernation 
Si vous êtes intéressés pour visiter ou découvrir les 
chauves-souris en hibernation, il y aura des journées de 
recensement dans la vallée de la Semois. 
Le 3eme we de janvier Dans la basse Semois entre Bouillon 
et Vresse et le 1er we de février dans la moyenne Semois 
entre Neufchâteau et Herbeumont) 
Info et inscription obligatoire: thierrydebaere@yahoo.fr  
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